
GAZET.TE DES CAMPAGN

solennel. Sa Grace Mgr lArchevêque de Qu6bec a oficié, assist
par le Róvd. M. Gauvreau, cur6 de Sainte-Anne, et M. Laliber
té, curé de Saint-Michel, comme diacre et sous-diacre; le Révd
M. Morris était Maitre des cérémonies. Les chantres étaient le
R. MM. Hébert, Quinan, Labbé, Lemieux et O'Leary.

Sa Grandeur Mgr Racine, évêque de Sherbrooke, a fait l'
loge de Mgr de Laval.

«Après la messe, la procession s'est formée de nouveau e
s'est rendue à la chapelle du Séminaire, où les restes vénéré
o'nt été déposés définitivement dans leur dernière demeure.

"Cette journée mémorable s'est terminée le soir, par uni
brillante soirée musicale et littéraire donnée dans la grand(
salle de rUniversité. Il y a longtemps que cette salle n'a
vait pas vu un auditoire aussi distingué et aussi nombrenx
Les élèves sous la direction du Rév. M. Fraser, ont exécuté un
opéra biblique, Joycph, avec un ensemble qui leur a valu les
spplaudissements unanimes et enthousiastes. de l'auditoire.
C'est l'hou. M. P. J. O. Chauveau qui a été appelé à faire l'é-
loge de l'illustre fondateur du Séminaire de Québec, et on pont
dire qu'il a réalisé ce que l'auditoire d'élite qui l'écoutait at-
tendait de lui. En un mot, disons que M. Chanvean s'est élevé
à la hauteur du vaste et fécond sujet qu'il avait à traiter.
Cette belle soirée s'est terminée par la cantate en l'honneur de
Mgr de Laval, qui a été exécutée avec enthousiasme."

- Depuis quelque temps les journaux nous annoncent que
les féniens se disposent àfaire une brèche sur la Canada, en pro-
ftant pour cela de Poccasion où l'Angleterre aura à lutter
contre la Russie. Les féniens doivent augurer d'avance ce qui
les attend au. Canada; cependant ils se sentent forts, car ils
mont appuyés, nous n'en doutons pas par de nombreuses sociétés
secrètes formées depuis quelques années dans ce pays do liber-
té qu'on appelle les lais-Unis ; il y a le communisne, qui a étó
implanté chez nos voisins par quelques pétroleurs de «Paris qui
ont été chercher un refuge dans.ce pays, et sont prêts à donner
main-forte à tout ce qui a nom révolution, pillage, ou brigan-
age.

Voici ce que tions lisons dans les journarx des Etats-Unis, à
propos du communisme que. l'on croit être implanté- dans ce
paya:

"Le communisme lève la tête.
Il s'est surtout, dans ces derniers temps, donné rendez-zous

au sein des classes ouvrières des Etats-Unis.
"Sous le nom de " chovalierâ de travail " les commniistes

américains ont formé plusieurs sociétés secrètes qui sont appe-
lées à faire dans là société un mal aussi considérable que les
clubs du même genre eu France. . -

" Les cotmmunistes américains ont en, samedi dernier, une
grande réunion à Philadelphie. Plusieurs centaines d'ouvriers
s'y étaient rendus. Rien n'a transpiré des délibérations do cette
affiliation secrète. On sait simplement que plusieurs orateurs

:6 mesures seront d&importantes restriotionb apportées à la liberté
de. la presse et à la liberté de réunion...

1. "lOn fera ensuite des. efforts pour amener - ne* .action' cota-
i. nine de,l'Âllemagne, de l'Anigleterre, de la Rusi , les Etat8-

Vils et <les autres pays, afin die s'opposer à leuvihissmeuit de
la plus grande pluie die la société: Je communisme."

s.

t
s

IAUTtY POTAGERt (.Suite.)

Soint d apporter a la culture des citrouilles.
Quand les jeunes plants se sont dévelppés et qu'ils ont leur

Sdeuxim feuille, on supprime, comme pour la culture du co-
combre, deux des pieds du chaque montirle pour ne garder que
le plus vig'>tureux.

Pendant le temps de lafv6n6tatio, on donne ia plante de
copieux arrosages;, niais comme ces arrosages fréquents.dur-
cissent la terre, Il est nécesire de dpoer unibon pailissr
lequel on arrose, ce qui amoindrit la chute de l'eau. Ce pallis
en outre conservd autour des citrouilles une fr.cheur constaite
qui favorise l'sctin des anrrosages Les autres soins, pendantlo
cours èe a vgétation, consistent diviper la marche des cou-
rants.

Pour tels, si les citrouilles sont coureuses, et ai on veut leur
laisser toute liberté de s'étendre, on us ft que les empacherd
s'étendrgen mettant entre chique courant une ditnce cone
nable. Si on désire les pincer ou les arrêter, on enlève d'bord
l'extrémité de la tige au-dessus du deuxième noeud et il fie produit
alors deux rainiication, que lon pince de nouveau au-desu-
du 6me noeud.

Les earié,és non coureuses ne sont pn pinctcri
Lae but du pinçage e n re, concentrer la ive dans certaies

parties de la tige et de favoriser aini c développement de la ci..
trouille. Plu on laisse de fruit- sur haque tige, n ins ils ne-.
quièrent de volume. Ainsi sur deux Fient d également ven ueis
sur un terraîn.également riche, celle sur laquellu on aura gardé
que deux fruits donnera à es fruits une plus forte nourriture
et leur fera prendie tn lu s grand d éveloppement que celle sur
laquelle on aura gardG trois à quatre fritls. :

D'ordinairo on racom ande de ne conserver r chaque ige
que deux citrouilles, et pour prorer une nourriture plus aboe-
dante on a recours au maicottige. Cette opération consiste à
choisir un noud intermédinire entre les citrouilles, à le fendra
dans le sens de la longueur, A lintroduire dar.s une petite fosse
garnie de bon fumier., à l'y maintenir au moyen d'une petite
fourche de bois, et à couvrir le tout d'en mélange du fumier et
de terre.

leur ontarsélpaoer.dn aes pro forementconda sprleerg Les jardiniers qui cultivent les citrouilles pour obtenir du"Ces conciliabules Bont fortement condamnés * par le clergé fruit- le plus grand dével9ppemneiit pôssîible, ne giirdent qu'un
catholique des Etats-Unis. Mgr O'Hara, en dénonçant publique- seul fruit sur ch que pied et marcottent s tiges un deux ou
ment cs sociétés secrètes, a exprimé l'espoir de voir bientôt seroit u r q p emarettt e t s deu

les chvalers u Taval" e a6are decesnssoiatonsquitrois endroits différents. La première marcotte se fait sur le deu-lnt éceviers dut m'availn se séparer de ces associations qui xième noeud, la deuxième marcotto sur le cinquième noud, et laont été de tout temps condamnées Pnr l'Eglife.
"En Allemagne, les mômes symptômes do mouvement com- troisième marcotte sur le septième nSud. Le seul fruit qu'ils

munistes se sont manifestés. On attribue à ces sociétés secrètes conservent su trouve au delà de cette 8me marcotte, après quoi
la récente tentative d'assassinat commise sur la personne do ils pincent l'extrémité de la tige.
l'empereur Guillaume. Quoiqu'il en soit, le gouvernement alle- On conçoit facilement que ce fruit unique recevant ainsi unemand a cru devoir prendre des mesures pour empocher la ilir- nourriture très-abondante doit atteindre un volume considérable.fqslon des doctrines subversives de la Commune. Les premières L'engrais le plus actif our la citrouille, est la colombine. 0&


